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Marchandises :: Endommagées 


SE CONTINUE 


Au MAGASIN BLEU 
No. 434 Rue Principale. 


Ne manquez pas de venir de suite pour profiter de ce qui suit : 


100 HABILLEMENTS, peu endommagés. 
50 PAIRES PANTALONS, changés seulement. 
100 CHEMISES BLANCHES presque pour rien. 


VENEZ IMMEDIATEMENT VOIR POUR VOUS-MEME. 


Au Bleu ! 
Au Magasin Bleu ! 


No. 434 RUE PRINCIPALE. 


Magasin 


Im 29.4 


DUNCAN MACARTHUR, Een, 


Président. 


Hox, JOHN SUTHERLAND 
Vice-Président. 


LA COMPAGNIE D'ASSURANCE CONTRE LE FEU 


‘The North West Fire Insurance Co’y of Manitoba.” 


Oryxanisee en 1885. 


Capital autorisé + + + + + + . .- 800.000 

Déposé au ouvernement de Manitoba - = + =  - 10,000 

Actif en argent _- - = - - « L > . 110,000 
Cette Cie offre plus d'avantages (surtout aux cultivatenrs, que loute autre 


compagnie faisant affaires dans cette province. 


Elle est la seule qui assume Île risque des dommages causés par le vent, les cyclones, 
etc , en sus du feu et de la foudre, et cela au même tanx. 


Cette compagnie accepte des billets à longs termes en paiement des primes, lorsque 
cela est nécessaire. 

M. dos. T. Dumouchel, agent de la compagnie, et bien connu du public, se fera 
toujours, comme par le passé, un plaisir de donner les informations voulues concernant 
toute allaire d'assurance, 

G. W. GIRDLESTONE, J0S. T. DUMOUCHEL, 


. Secrétaire et Gérant. Agent voyagenr. 
Nos. #75 et #77 ue puni dpi Winnipeg. 
la 1812 | 


SANTÉ POUR TOUS ! ! 


PILULES et ONGUENT HOLLOWAY. 


LES PILULES 
Purifient le Sang, corrigent tous les Derangements du FOIE, 
de l'ESTOMAC et des INTESTINS 
Elles fortifiont et restituent la Santé à des Constitutions délabrées, elles sont auss 
inestimables dans toutes les maladies particulières au Sexe Féminin de tout âge. 
Pour les enfants ainsi que pour les personnes âgées sont invaluables. 


L'ONGUENT 
ù infor Ù lessares 
Est un remède infvillible pour les Maux des Jambes, ceux des Seins, B 
Anciennes, Plaies ex Ulcères. 1] est fameux pour la Goutte et Rhumatisme, 


Et pour tous les Dérangements de la Poitrine il est de mème sans égal. 
POUR LES MAUX DE GORGE, LA BRONCHITE, 
LES RHUMES, LA TOUX. 


Goniements Glanduleux, et toutes les Maladies de la Peau, il est sans rival; et pour 
les membres contractés et jointures raides il agit comme un charme. 


Ces Médecines sont préparées seulement à l'Etablissement du Professeur Holloway, 
78 NEW OXFORD STREET, auparavant 888, Oxford Street, 
Et se vendent à 1s. 14d., 2s. 94., 4s. 6d., 11s., 235, et 33s. le Pot ou la Boîte, et on peut 


les obtenir dans toutes les Pharmacies de l'Univers. 


uette qui se trouve sur chaque Pot et Boite, 


ns schotrers jé l'éti ho 
Les acheteurs sont priés de regarder reet, London, c'est de la falsification. 


s'il n'y a pas l'adresse 533 Oxford 


Un gra 


Ayant augme 


JOURNAL HEBDOMADAIRE. 


VARIÉTÉS 


CHEZ LES MORTS 


Nous empruntons à notre con- 
frère de l’Echo de l'Ouest l'amu- 
sante boutade qui est en train de 
faire le tour de la presse. 

Elle a été inspirée par la cam- 
pagne entreprise de l’autre côté 
des lignes par une portion du 


| clergé irlandais contre l’élément 


canadien-français. | 

Un bon “ habitant ” arrive à la 
porte du Paradis. : 

Il frappe : Pan! pan! 

Saint-Pierre, son troussean de 
clefs à la main, ouvre le guichet. 

—Qui est là ? 

—C'est moi, Jean-Baptiste. 

—Que veux-tu ? 

—Grand Saint - Pierre, avec 
votre permission, j'aimerais à en- 
trer dans le Paradis de Notre- 
Seigneur. 

—Qu'’as-tu fait pour cela ? 

—J'ai élevé quinze enfants, je 
me suis conduit en bon citoyen 
et j'ai toujours fait “ mes devoirs.” 
. —Tu es “ Canayen” à <e que 
je vois. 

—Comme vous le dites, Grand 
Saint-Pierre, natif du Grand Mé- 
tis, en bas de Québec. 

—Arrives-tu directement de ta 
paroïsse ? 

—Non, Grand Saint - Pierre, 
j'arrive des “ Etats.” 

—Ah ! tu arrives des Etats, ce- 
la change la question. Jean-Bsp- 
tiste mon ami, j'en suis fàché 
pour toi, mais ce n’est pas ici ton 
paradis. Il y en a paraît-il, un 
nouveau, tout petit, spécial pour 
une nouvelle église que je ne 
connais pas bien et qu'on ap- 
pelle, je crois, ‘“ l’église améri- 
caine.” Vas-y et demande Saint- 
Patrick, le patron de l’Irlande ; 
c’est lui qui a la clef et il te ren- 
séignera mieux que moi. 

—Merci bien, Grand Saint- 
Pierre. 

Le guichet refermé, Jean-Bap- 
tiste se dirige vers le paradis 
américain. 

Arrivé à la porte, il frappe : 
Pan* pan ! x 

Saint-Patrick, sa clef à la main, 
ouvre le guichet. 

—What do you want ? | 

—Grand Saint - Patrick, avec 
votre permission, j'aimerais à en- 
trer dans le paradis américain. 

—What do you say ? ? ? 

Grand Saint-Patrick, 
votre. 

Talk “ United States,” I do 
not understand French. | 

—Je ne peux pas, Grand Saint- 
Patrick j'ai toujours fait mes de- 
voirs en français. 

—You do not talk english ? 
then, you are not an American 
and there is no room here for 
you, get out ! 

Le guichet refermé, Jean-Bap- 
tiste très embarrassé retourne au 
paradis de Notre-Seigneur. 

—Comment, dit Saint-Pierre, 
c'est encore toi, Jean-Baptiste, 

pourquoi n'es-tu pas dans le pa- 
radis américain ? Il n’y manque 
pas de place, cependant, car il 


avec 


des origines de l’hypnotisme, la 


gnale simplement les dangers à | 
éviter pour la santé publique et | 


l'hypnotisme 


pour 
—Je vais vous dire, Grand- 
Saint-Pierre. Saint-Patrick ne 


veut pas me laisser entrer, parce | la 


que je ne parle pas “ United 
States,” car ainsi, si vous n'avez 
point de paradis “ Canayen,” 
Grand Saint-Pierre, ouvrez-mei 
la porte du vôtre. 

Le cas était em nt. 

Saint-Pierre alla consulter Dieu 
le Fils qui répondit : 

uvre Îa de porte à 

Jean-Baptiste : il a été bon père 
de famille, bon citoyen, bon chré- 
tien, et il n’est pas nécessaire de 
parler anglais pour entrer dans 
le Royaume des Cieux. 


L'HY PNOTISME 


L'ÉGLISE S’EST-ELLE PRONONCÉE ? 


—————— 


L'un des rédacteurs du journal 
le Matin est allé interviewer l’ab-| 
bé Moreau, vicaire-général de 
Langres, connu par un ouvrage 
sur l’hypnotisme, pour savoir à 
quoi s’en tenir sur l’enseignement 
de l'Eglise sur cette question. 

Le Saint-Siège, a répondu M. 
’abbé Moreau, ne s’est prononcé | 
ni pour ni contre le magnétisme 
et l'hypnotisme envisagés d’une 
manière spéculative. La question 


question psychologique et ses| 


agents mystérieux sont . laissés à 


la dispute des hommes. L'Eglise 


n'approuve ni ne blâme aucune 
opinion. Elle garde prudemment 


le silence sur les théories et si 


la morale. Une science, inno-| 
cente en soi, peut à cause des 
abus fréquents, devenir une sour-| 
ce de périls C’est pourquoi le 
Saint - Siège condamne comme 
eux pour les mœurs cer- 
e 


| 


—Y at-il des cas, où, comme 
confesseur, vous ne condamnez 
pas l’hypnotisme ? 

—En dehors du traitement thé- 
rapeutique, j'interdirai sous quel- 
que prétexte que ce soit, à mes 
pénitents de se faire hypnotiser, 


| d'hypnotiser ou même d'assister 


à des séances d’hypnotisme. Et 
même je ne tolèrerai lhypnotisme | 
thérapeutique que lorsque Fhyp- 
notisseur et l’hypnotisé sont de 
bonne foi, qu'ils ne regardent 
l'an et l’autre l’hypnotisme que 
comme un remède naturel et utile 
et qu'ils renoncent à toute inter- 
vention du démon. 

—Vous croyez donc à une in- 
tervention possible du démon ? 

—Assurément. Les phéno- 
mènes hypnotiques sont un mé- 
lange de duperie, de force natu- 
relle et d'immixtion démoniaque. 
A Forigine de ces trois sources, 
les observations sont franches. 
Tel fait est manifestement dû à 
la supercherie, tel autre aux for- 
ces naturelles, tel autre au dé- 
mon. Mais bientôt le phénomène 
se complique. Les trois sources 
ont mélangé leurs eaux. Il est 
impossible à l'œil le mieux exer- 


1891 MARCHANDISES DU PRINTEMPS. 1891 


derrière laquelle elle disparais- 


sait jusqu’au lendemain. 


ues larges gouttes de plhie étoi- | rose sur le bras : 

PAR DROIT DE CONQUÊTE Mient le a sport And ra dr À un instant plus tard, la main en- 

: boue écœurante et chande si|tière avait i 
Ce qu'il est, lui ? i 


lourde à respirer. 
Il est jeune, beau garçon, point i 
niais, an peu timide et surtout—| env 
oh! surtout amoureux d’une! de 
gracieuse blonde, von La joyeuse humeur. 
gnonne, toute rose, effaronchée| L, jeune fille étrennait, ce soir- lentement sous une large 
comme une gazelle et jolie com-|1à, une toilette toute-fraiche: elle der 
me un bouquet de myosotis. hésita donc en arrivant sur lel'"artre. il savait qu'elle se nom- 
IL attendait, le soir, lors-|..;] Mais lorsqu'elle vit son it Virgini i 
; &-u quittait son atelier, rue! 5. able poursuivant dissimulé gère et qu'elle vivait chez une 
de pe me de sous la porte cochère de la mai- parente âgée fort acariâtre. 
tit pæd léger. elle gagnait les!» en face, elle eut un petit 
Mon mouvement d'humeur, tempéré | "il se nommait E 
allait droit devant elle, trotti- par un sentiment de w uetterie | était peintre en 
nant vivement sur le paré, in- motive enf chasses Due. Lésile. vivait seul et qu'il était très amou- 
différente en apparence, aux sé-| {ion Elle s’'avança bravement 
duisantes tentations des beaux! 3, là rue en sent lee mass et 
étalages des magasins qu'elle}, srant de son mieux. 
rencontrait, et, sans jamais tour-| Je. vous sssure, mademoi- feu, serrant sous son 
ner la tête, arrivait à sa porte, ..]. qu'il y a de la place pour main tremblante de sa mignonne 
deux sous mon parapluie. : ne. Elle;"In tête basse, 
—Merci, monsieur, mais je n’en répondait quelques fois par des 
ai nul besoin. 
—Vous allez gâter votre jolie! i chantait à son oreille son 
toilette et ce coquet petit cha- . dnex allsènis. 


arerse. 


Lui, suivait, marchant à quel- 
ques pas en arrière, he poux Énte 
sur cette gracieuse enfant vêtue 
avec un goût qui, pour être sim- 
ple, n’excluait pas une certaine 
élégance. Et cela sans que rien 
ne pût faire prévoir qg#éile serait 
le dénouement de ce surnuméra- 
riat d’amour, qui lui faisait faire 
invariablement tous les soirs le 


- « - —Tant mieux! car a 
parti de ss neutralité habituelle : cette gronderie, vous allez être 


= la jolie blonde n'avait pas fini de 
pied de grue à la même place. : de à moi. 
Aborder la jeune ouvrière ?.… | Parier mr gouttes devinrent|  __Je n'ai pes besoin d’être 
Il n'osait plus l’essayer, depuis E À tes et plus larges. la —Plait-il 
deux ou truis tentatives vive- endit son parapluie sur Rien, ieur, dit la jeune 


tête de sa com marchant à fille. er ng vas 

pages , qui s'était brusquement in- 
ses côtés, ne se préoccupant que terrompue, et qui, maintenant, la 
de la garantir, sans se SOUCIET | tête basse, regardait à la dérobée 
pour son propre compte, de l’on-|,,, compagnon devenu, lui aus- 
dée qu'il recevait directement sur si, tout à coup muet 
les épaules. - , 


parapluie est trop ‘étroit pour 
deux ; 


ment repoussées. 

Un soir du mois d'août de l’an- 
née dernière, vers neuf heures, il 
se dirigeait comme d’habitude, 
vers la rue de Grammont, et mar- 
chaït, ruminant dans sa tête une 


fin qui pût l'aider à mettre un 
terme à sa longue attente, lors- 
que tout à coup il s'arrêta, réflé- 
chit quelques secondes, soudain, 
prit sa courseet disparut à l’angle 
du boulevard. 

Cinq minutes plus tard, il arri- 
vait toujours courant, au point 
choisi pour sa faction ordinaire ; 
seulement, il n'était plus seul : 
il serrait précieusement sous son 
bras un élégant petit parapluie. 

Pourquoi le parapluie? Le 
ciel était d’ane sérénité parfaite, 
et pas le moindre nuage ne rom- 
pait cette harmonie azurée où 
s’allumaient des étoiles sans nom- 
bre. Et cependant, à en jager 
par la grimace de jubilation dont 
il se gratifiait, l'amoureux soupi- 
rant paraissait très satisfait de 
son emplette. 
| up sûr, il avait un plan. 
En effet, à partir de ce moment, 
il arrivait tous les soirs nanti de 
son parapluie, parapluie grand 
comme un mouchoir de poche, 
parapluie minuscule, parapluie 
ressemblant presque à un jouet, | 
et tout au plus assez large pour 
abriter la tête. 


*#*+ Vers les derniers jours du 
mois d’août, après une journée 


songez pas ? 
—J'y songe beaucoup, au con- 

traire ; je ne songe même qu'à! ##x Et maintenañt, si vous 

cela. Allons, bon! voilà la pluie | voulez savoir pourquoi j'ai atten- 

qui redouble ! dit-il en se rap-|du si emps pour vous racon- 

prochant encore. ter une histoire qui date d'une 
— C'est vrai, monsieur, et vous |aunée, je vous répondrai que le 

vous mouillez à cause de moi. |dénouement s'est fait attendre 


mettre de me rapprocher delgne, surtout lorsqu'on ne peut 

compter que sur soi-même pour 

— Votre parapluie est si petit … | le confectionner. 

* Et la distance qui les séparait 
diminuait encore. 


—Non, monsieur ; nous som- 
mes très bien ainsi !.…. 
Mais il est écrit au livre de la 


et le joli couple, cheminant côte|®*—le portait à la main. 
à côte sur le “trottoir pe é $ espère que ce petit objet de taile- 
marchait difficilement. tas lui portera bonheur. . 


nd assortiment de TWEEDS dans les patrons les plus nouveaux vient de m’arriver ; 
ainsi que des SERGES NOIRES dans les meilleures qualités. 


nté mon assortiment de HARDES-FATTES considérablement, je me trouve dars la position de 


POUVOIR DONNER SATISFACTION COMPLETE AU PUBLIC EN GENERAL. 


L ; | UX dans les meilleures manufactures à très bonnes conditions, alors je peux faire concurrence avec n'importe quels 
J'ai acheté mon assortiment de CHAPEA éblimenents dus -cutie las. 


Tout Tweed acheté à la verge sera taillé gratis. 


A. GAREAU,; 


324 Rue Principale, Winniveg. il 


Une visite est respectueusement sollicitée. 


Enseigne des Ciseaux d'Or. 


VIS-A-VIS L'HOTEL DU NORTHERN PACIFIC. 4! 
211.91 à 


f 


je Alanitoba. 


Mercroël, 23 Soptembre 1591, 


NOS ECOLES 


Encore quelques jours, et nous 
aurons enfiu la décisiou de la cour 
suprôme au sujet de nos écoles. 
Cette décision devra trancher toute 
difficulté régnante et nous: accorder 
nos droits et nos privilèges dans 
toute leur extension. Ainsi finira 
cette triste époque de l'histoire de 
notre province, époque d'’abaisse- 
ment, de corruption morale, de fa- 
natisme et de persécution. 

La lutte a été longue et orageuse. 
Sur la scène parlementaire, malgré 
une défense énergique, nous avons 
élé écrasés par le nombre. Une ma- 
jorité aveugle et intéressée a sanc- 
tionné les lois odieuses d'un ministére 
athée, et Martin, l'âme du mouve- 
mout, a triomphé pendant quelques 
mois. Mais cette victoire, achetée 
au prix de l'or et de la perfidie, a 
été de courte durée. C'est eu tra- 
vaillant à consolider son échaffau- 
dage qu'il a fait la plus misérable 
des chutes, écrasé par ses propres 
coreligionnaires. Il a bien réussi à 
relever la tète, après èlre revenu de 
son étourdissement, mais il a fallu 
cette fois ramper sous la volonté de 
ses anciens frères d'armes. Nou- 
voau Jonas, on l'a jeté par dessus 
bord, afin de sauver la barque mi- 
nistérielle en danger ; mais la ba- 
leine du fanatisme en est le récepta 
cle, et certes, elle ne le vümira pas, 
mène s'il s'agissait d'aller prêcher 
la pénitence aux Ninivites coupa- 
bles qui peuplent notre gouverne- 
ment actuel. 

Sous le coup de la persécution, et 
voyant l'impossibilité d'obtenir jus- 
tice de nos législateurs, qu'avons- 
nous fait? Nous avons fait appel 
aux autorités fédérales lendant 
cet intervalle, quelques écoles ont 
dû fermer leurs portes, les autres 
ont résisté giâce à la générosité de 
nos corporations municipales Le 
gouvernement fédéral nous a aidés 
à porter notre plainte à la cour su- 
prème. (Gette décision a êté reçue 
avec satisfaction, car elle nous met- 
tait à l'abri de nouveaux adversaires 
et dérou'ait complètement notre 
gouvernement Lin£RaL qui prêten- 
dait en appeler à une population 
mal renseignée et remplie de préju- 
gès, au cas de désaveu par les auto- 
rités fédérales. On aurait crié : “A 
bas le tyran!” et l'électorat aurait 
répoudu: “ VIVENT LES DÉFENSEURS 
DE NOS DROITS ! ” : 

Nous avons perdu notre cause au. 
près des tribunaux de la province. 
A l'exemple de la Tribune, de Win- 
nipeg, nous aurions pu analyser les 
jugements qui ont été rendus 
et reprocher aux juges qui ont re- 
jeté notre appel ce que cette feuille 
a reproché à tort au savant juge Du- 
buc, c'est-à-dire de la partisannerie. 
Mais, toujours, notre conduite à 
nous à êtè calme er digne. Nous 
étions convaincus de la justice de 
notre cause ; il n'était pas néces- 
saire de déclarer gnetre à mart au 
de demander une révolution. 

Maintenant, qu'arrivera-til? Si 
les apparences ne sont pas trom- 
peuses, la décision de la cour su- 
prème nous sera favorable. Le droit 
va primer la force, nos écoles vout 
renallre à une nouvelle vie, la paix 
va nous ètre rendue. Certes, nous 
l'aurons bien méritée, car il y a long- 
temps que nous souffrons avec pa- 
tience. 
trages, on à déversé le fiel le plûs 
abject de la haine et du mépris sur 
notre race, sur le shef de notre dio- 
cèse, sur tous nos généreux défen- 
seurs ; quelle victoire sera la nôtre ! 
On nous a écrasés violemment. mais 
nous nous retirerons pacifiquement. 
Notre défi sera modeste, mais il 
sera efficace ; il redira aux généra- 
tions à venir que nos institutions, 
notre langue et nos lois sont des 
choses sacrées auxquelles on s’atta 
que en vain. 

Si, malheureusement, notre rève 
ne se réalise pas ; si notre cause est 
rejetée à Ottawa ou au conseil privé 
d'Angleterre, c'est l’abime devant 
nous. Dès lors. à moins de protec- 
tion de la part du parlement fédé- 
ral, nous sommes à la merci de nos 
ennemis, aous pouvons nous at- 
tendre à bien d’autres humiliations. 
Semblables anx captifs de Baby- 
lone, nous vivrons pour voir des 
jours meilleurs, et nous demande- 
rons à nos enfants d’aller déposer 
nos cendres sur les bords du Saint- 
Laurent, sur un sol moins ingrat et 
moins exposé aùx violences du fa- 
natisme. 


NOTES D'OTTAWA 


Le service quotidien des mailles 
d'Emerson a été changé. Il se fai. 
sait précédemment à ce dernier en- 
droit par Gretna ; à l'avenir il se fe. 
ra par Morris, et le service des bu- 


On nous a abreuvés d’ou- 


am verser nee 


reaux de Saint-Jean Baptiste et Le- 
tellier devient quotidien, de bi-heb- 
domadaire qu'il était. Un nouveau 
buroau appelé LaBorderie sera ou- 
vert entre Jolys et Saint-Malo. L’ho- 
norable député de Provencher a ob- 
teuu ces changements que les inté- 
ressés ne manqueront pas d'appré- 
cier. 


11 y a quelques jours une discus- 
sion s'est élevée en chambre au su- 
jet de l'agence canadienne à Paris. 
L'opposition, M. Laurier en tète, 
s'est déclaré contre cette agence. 
MM. Davin et LaRivière ont vite 
relevé le gant. ‘“ S'il s'agissait, ont- 
ils dit. d'une agence à Londres ou 
en Allemagne, l'opposition ne trou- 
verait rien à redire. Disons cepen- 
dant en justice pour M. Laurier qu'il 
s'est défendu d'ètre opposé à l’'émi- 
gration française, mais il prétend 
que le peuple français n'émigre pas. 
L'hon. M. LaRivière a fait l'éloge de 
l'émigration française qui est venue 
au Canada. Somme toute, l’item est 
passé et le salaire de M Fabre est 
voté Il est malheureux que l'oppo- 
sition, surtout l’hon. M. Laurier ait 
trouvé à redire à cet item. L'agence 
canadienne à Paris est nèces- 
saire, ne fut-ce que pour les 
services qu'il rend aux canadiens 
qui visitent Paris M. Fabre mérite 
plus que le salaire qu’il retire. Pis 
yatal un homme qui ait contribué 
plus que M. Fabre à faire connaître 
favorablement le Canada à l’étran- 
ger. 


Enfin, la session tire à sa fin, on 
parle de la prorogation pour lundi 
prochain. Enfin !.… 


LI 
LE] 


La discussion sur le rapport du 
comilé dans l'affaire Tarte-McGree 
vy est commencée. M. Girouard a 
ouvert la discussion, par un ma- 
gistral discours dans le cours du- 
quel il passe en revue l'enquête vo- 
lumineuse qui vient de se faire. M. 
Girouard défend le rapport de la 
majorité du comité exonérant Sir 
Hector de toute collusion, avec Mc 
Greevy, Perley et autres. 


Le vote qui s'est pris au comité a 


été un vote strict de parti, a 
dit M. Griouard. Cela n'est pas 
surprenant, mais la majorité à 


rendu son verdict d’après la preuve. 
M. Tarte et les autres ne peuvent 
pas dire qu'ils n'out pas eu toute la 
latitude possible, l'enquête a êéte 
complète. L'hon. député est d’opi- 
nion que ces enquêtes devraient ètre 
instruites devant les tribunaux et la 
constitution devrait ètre amendée 
en conséquence. 

Sans blâmer directement la mino- 
rité, il demande si son rapport est 
bien conforme aux faits. 

M. Tarte réplique à M. Girouard et 
parle daus le sens du rapport de la 
minorité, il est assez modéré. M. 
Cameron vient après lui pour l’op- 
position. 

Ce débat menace de se continuer 
durant une partie de la semaine. 


L'opposition prétend influencer 
l'opinion publique en disant et répé- 
tant que le vote est un vote de parii. 
Ces braves libéraux ne devraient 
pas oublier qu'ils se servent là d’une 
épée à deux, tranchants, qu'ils sont 
susceptibles autant que les autres 
de se laisser guider par l'esprit de 
parti. Comme l'a dit M. Girouard, 
la minorité a eu toute latitude, 
mème trop, et ceux qui ont suivi 
l'enquête jugeront que la majorité a 
suivi la seule ligne de conduite 
juste et conforme aux faits. 

Quoiqu’ii en soit, cette semaine 
nous verrons la fin de cette cause 
qui a bouleversé l'opinion publiqu 
depuis plus d’une année. | 

TE  ——  — 


A QUEBEC 


me 


Une commission royale, compo- 
sée des honorables juges Jetté, Ba- 
by et Davidson, et nommée par son 
honneur le lieutenant-gouverneur 
Angers, doit instituer une enquête 
au sujet du scandale du chemin de 
fer de la Baie des Chaleurs. L'opi- 
nion publique demaudait cette en- 
quête à grands cris, et le cabinet a 
été obligé de céder, malgré les ro- 
domontades de la presse libérale. 


OO  —— 


Nouvelles Religieuses 


Sa Grandeur Mgr l’Archevèque a 
administré le sacrement de confir- 
mation, dimanche à Saint-Norbert, 
lundi à Saint-Jean-Baptiste, mardi à 
Letellier. Monseigneur doit revenir 
aujourd’hui. M. l'abbé Gauthier l’ac- 
compagne dans cette visite. 

Nous sommes heureux de consta- 
ter que la santé de notre vénéré jré- 
lat se soit assez améliorée pour lui 
permettre de visiter ses ouailles. 
pour qui son passage est toujours 
une source de jie et de consolation. 


Mgr Grouard, le nouvean vicaire 
apostolique d’Athabaska-McKenzie, 
consacré dernièrement à Saint Bo- 


niface. est de passage à Montréal. 
en route pour l'Europe. 

Sa Giandeur a prêché dimanche 
soir à l’église nn ne rue 
Richmond, et a donné la Dénédic- 
tion du Saint-Sacrement à 7 heures 
p. m. 


ee 


M. l'abbé Alphonse LaRivière, de 
Saint Pierre, était en cette ville ces 
jours derniers. 


eee | 


Le R. P. Renaud. S. J, a été nom- 
mé supérieur provincial des Jésuites 
en remplazement du R. P. Hamel. 


Des lettres d'Europe nous appren- 
uent l'érection prochaine du prieuré 
de la Trappe de Notre-Dame du Lac 
en abbaye Le Saint-Siège a daigné, 
le 16 août deruier, agréer la de- 
mande du chapitre général de la 
Trappe et émaner un décret autori- 
sant l'érection de l’abbaye et la con- 
sécration d’un abbé. 

époque de la bénédiction de 
l’abbaye n’est pas encore fixée, mais 
il est probable qu'elle n'aura pas 
lieu avant le printemps prochain. 


LT 


Mgr Pascal, vicaire apostolique 
du nouveau diocèse de la Saskat- 
chewan. est à Montréal depuis quel- 
ques Jours, de retour de son voyage 
en Frauce, où Sa Grandeur a reçu 
la consécration épiscopale au mois 
de juin deruier. Sa Grandeur quitte 
Montréal aujourd'hui même pour 
aller prendre possession de ses loin- 
taines missions. On sait que Mgr 
Pascal a été pendant deux ans élève 
au Grand Séminaire de Monfréal. 


La bénédiction de la pierre angu- 
laire de l’hospice que font coustruire 
les petites sœurs des pauvres sur la 
rue Dorchester, au haut de la rue 
des Seigneurs, aura lieu le diman- 
che, 4 octobre prochain. La céré- 
monie sera présidée par Mousei- 
gneur l’Archevèque. Il y aura ser- 
mon en français et en anglais. Les 
petites sœurs seront présentes avec 
leurs pauvres. La quête sera faite, 
pendant la cérémonie par les petites 
sœurs elles-mèmes. Elles comptent 
sur la générosité des fidèles pour les 
aider à construire leur hospice, des- 
tigé comme on sait à recevoir les 
vieillards et les infirmes de toute 
religion et de toute nationalité. Si 
le temps était mauvais, la cérémo- 
nie n'aurait pas lieu ce jour là. 
£ } 


Changements ecclésiatiques dans 
le diocèse de Saint-Hyacinthe : —M. 
l'abbé J. D. Durocher est nommé 
curé à l’Ange-Gardien ; M. Dupré à 
Bedford ; M. L. Boivi2 à Saint Gré:. 
goire ; M. O.. Leduc à Saint-Thomas 
d'Aquin ; M. E. Filiatrault à Rouge- 
mont; M. C. Sicard à Saint-Ignace ; 
M. St. Pierre à Freligsburg:- M. 
Hogues au vicariat de la Cithé- 
drale; M. Hacket au vicariat de 
Saint Césaire. M OQ Pelletier et P. 
L. Paré se retirent du ministère 
pour cause de santé. 

M. Cordeau passe dans le diocèse 
de Sherbrooke ; M Bruneault dans 
celui de Nicolet ; M. O Bonrret dans 
l’archidiocèse de Saint-Boniface, ain- 
si que M. J. Caron et M. J. C. Fon- 
taine dans l’archidiocèse d'Ottawa. 


ee 


Il n'y a que peu de changements 
parmi les prètres de Saint-Sulpice, 
cette année. Dimanche était ce 
qu’on appelle dans la communävté 
la distribution des talents pour l’an- 
uée 1891-92. M. le supérieur a nom- 
mé M J.B Brasseur, P. S. S. éco- 
nome de la résidence de Notre- 
Dame, en remplacement de M. Go- 
din, P.S. S., qui devient prètre-sa- 
cristain de l'église Notre-Dame et 
àttaché an ministère paroissial. 

M. l'abbé D. Chevrier, P.S.S., est 
nommé directeur de l’Adoration 
Nocturne, et M. W. Hébert, P. S.S. 
directeur de la confrérie la 
Sainte-Face. D» 

Ces messieurs exerceront égale- 
ment le ministère sacré à Notre- 
Dame. M. Latraverse, P.S.S., de- 
vient directeur de la fanfare et du 
chant, au collège de Montréal. 

M. L. Callahan est aïttaché à la 
desserte de l’Hôtel-Dieu. 
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SUR LE LAC DES BOIS 


(Suite.) 
IV 


La vie sous le wigwam nous pa- 
raitrait bien monotone, mais pour 
le sauvage elle a ses charmes que le 
luxe et le confort des palais mo- 
dernes ne saurait lui faire oublier. 
C'est là qu’il a aimé, qu’il a souffert 
aussi, et que faut-il davantage pour 
attacher? Puis cette demeure se 
meut si facilement ; en une demie- 
heure au plus la maison, le mobi- 
lier, la famille, les chiens, sont em 
barqués sur le frèle canot, et arrivé 
à destination il n’en faut pas davan 
tage pour remonter le ménage. 

Quelques sauvages ont des mai- 
sons où ils s'installent en hiver, 
mais les beaux jours ne sont pas 
aussitôt revenus que le wigwam est 
dressé et l’on ne rentre pas à la mai- 
son avant l'hiver suivant. 

L'époque du paiement du traité 
annuel est un temps de grandes ré- 
jouissances pour les sauvages, sur- 
tout là où plusieurs réserves se réu- 
nissent ensemble. C'est l'unique 
occasion que des parents et des amis 
éloignés ont de se voir durant l’an- 
née et il faut veir laccueil cordial 
que l'on se fait On dit qu’il est très 
rare de constater un malentendu ou 
une querelle grave entre sauvages, 
et que sur ce point ils peuvent en 
remontrer aux blancs; je n’ai pas 
de peine à le croire. 

Chaque réserve reçoit du gouver- 
uement une quantité déterminée Je 
vivres et de munitions, à laquelle 
chacun a droit dans une ion 
aussi fixée d’après le traité. La 
livraison du tout est faite au chef 
et les membres de Ia réserve s’en- 
tendent pour la distributiou. Pour 
effectuer ce travail chez des blancs, 
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Trente milles autour de Brandon, Man-—(Du Western Worid.) 


sept fois sur dix il faudrait apaiser 
des chicanes, des risques. et il n’est 
pas à la connaissance des agents 
qu'il y ait eu un seul mot de blâme 
parmi les sauvages. 

- Outre les provisions et les muni- 
tions les sauvages reçoivent annuel- 
lement cinq dollars par tête, à part 
les chefs qui ont droit à vingt-cinq 
dollars, et les conseillers à quinze. 
Le paiement est fat au chef de 
famille ou à son représentant légal. 
Le gouvernement fournit à chaque 
agent le montant requis en billets 
d'une piastre, ce sont des , billets 
neufs Comme cela, ils se rendent 
plus facilement compte du montant 
qu’ils reçoivent, et courent moins 
de risque à l’'échanger chez les mar- 
chands. Disons cependant que ceux 
qui traitent avec eux sont générale- 
ment d’une honnêteté exemplaire, 
jamais ils ne trichent les sauvages, 
et ces derniers ont en eux la con- 
fiance la plus absolue, la Cie de Ia 
Baie d'Hudson surtout. La compa- 
gnie, dit on, s’est enrichie avec les 
sauvages, mais aujourd'hui elle est 
leur providence. Durant les hivers 
rigoureux, quand tout manque, elle 
avance sur la chasse future ou sur 
le prochain paiement du gouverne- 
ment Il est peu de compagnies 
commerciales qui seraient en état 
de risquer comme elle le fait. En 
effet, si le chef de famille disparait, 
la dette est pérdueé, car chez les sau- 
vages, la dette est personnelle, on 
ignore ce que veulent dire le mot 
représentant légal et le mot succes- 
siou. 

Le gouvernement, durant ces der- 
nières années, a adopté une mesure 
très sage. Le commerçant qui veut 
venir vendre aux sauvages durant 
le traité, doit obtenir du ministère 
une patente, et ne peut offrir que 
des articles utiles. Autrement, le 
sauvage dont le goût pour les bibe- 
lots et le clinquant est immodéré, 
prendrait peu de temps à gaspiller 
son argent dont, cependaut, il a 
grandement besoin. 

Après la distribution des vivres, | 
munitions et de l’argent, nos sau- 
vages se préparent à célébrer digne- 
ment la fète du chien C’est une 
fète qui participe: autant pour eux 
d’une fète religiense que d’une fête 
profane. p 

Les Jeunes gens de la nation com- 
mencent par faire un rond de ver- 
dure et dresser le tambour, l’instru- 
ment de musique, sur des piquets 
de Hois. Puis, chacun s'en va se 


danse passée, un ancien se lève et | maine dernière. 


Il est entré dans 


prononce une allocution. Och ! och ! | l'établissement de son oncle. 


interrompt souvent la foule, et aus- 
sitôt le discours terminé, la danse 
de recommencer avec le même tinta- 


Mme F. Jéan est ie pour la 


marre, puis un autre discours suivi | province de Québec dimanche avec 
d’une danse, et ainsi de suite. Cela|son fils. M. A Jean, et une de ses 
ne vous amuserait pas longtemps. | petites filles. M. Jean doit se rendre 
n'est-ce pas ? C’est matière de goût |aux Etats-Unis, chez son oncle, le 
J'ai vu un vieillard aveugle, enve | Dr Létourneau, pour suivre un trai- 
loppé d'une couverte à la couleur|tement spécial, et Mme Jean doit 
indécise, se faire guider dans le|aller consulter le Dr Desjardins, de 
rond de la danse ; puis quand la! Montréal. pour sa petite fille qui a 
musique commençail, il s’eflorçait|une sérieuse affection de la vue. 
de se lever sur ses jambes débiles et | Nous leur souhaitons un heureux 
essayait, lui aussi, de danser ; il ne | Voyage. 


pouvait pas lever ses pauvres vieux 
pieds, mais il battait la cadence de 


M. Isaie Dubuc, frère de’ l'hon. 


la tête et des mains, et un peu de juge Dubuc et de MM. Agénor et 


lumière semblait jaillir de ses or- 
bites éteintes, et il retombait épuisé 
accroupi, dans la posture d’un oua- 
ouaron qui médite, que l’on me per- 


Sugène Dubue, doit arriver ici ven- 


*l'dredi matin. 


mette la comparaison, elle n'est pas| Deux'des frères de Mme Vve Frs 
poétique, mais elle est vraie. Sans|Mondor sont arrivés en cette ville 
doute que cette fête rappelait à ce | ces jours derniers. 


pauvre sauvage des réminiscences 


aussi douces que celles que 1a fguile | 


de rose fanée ou ces mille riens, 
souvenirs du jeune âge, retracent à 
la mémoire des plus civilisés. 
cœur de l’homme est le même par- 
tout. 

La fète commence généralement 
vers les deux heures de laprès-mi- 
di Pendant que l’on danse, le sa- 
crificateur immole à coups de bâton 
la victime, un chien, le plus gras 


que l'on puisse trouver, et prépare Un 


le festin. 
XX. 
(À continuer.) 


L'ILE DE METELIN 


anglais s'étaient emparé de Mételin 
au mépris des traités Cette nou- 


velle est heureusement controuvée. | fances 


question : 

Mételin est l'antique ile de 
bos, la patrie de Sapho, qui a joué 
un rôle considérable daus les guer- 


Le! Puixce—A Loaette, le 17 septembre, Ma- 


dame Edmond Prinee, une fille, 


Généneux—A Webster, Mass. E.U., le 
15 de septembre, Madame Dr J. À. Gné- 
reux, une fille. Parrain et marraine, M. et 


Mme Charles Généreux, de Woonsocket, 


R+. 


La Consomption guerie 
vieux médecin retiré, ayant 
missionnaire des Indes Orientales 


somption, la Bronchite, le 


Poussé 


tionnez ce journal. 


W. A. Noves, 820, Powers Block, Ro- 


res d'Athènes et de Sparte. Située | chester X. F. 


sur la côte d’Asie, entre Ténédos au 
nord et Clio au sud, cette île a été 
célèbre de lout temps | la salu- 
brité de son climat qui la faisait ap- 
peler l'Ile Fortunée, et par l'excel 
lence de ses huiles et de ses vins 
Dans l’antiquité, ses habitants étaient 
renommés pour leur beauté et pour 
teur talent musical, mals ils étaient 


confectionner uue toilette de cir-| 571 corrompus. 


constance. Chacun sort ses boîtes 
de poudre et de fard. 


J. P. PRUD'HOMME, 


Notaire Publie, 
BLOC JEAN—RUE DUMOULIN, 
SAINT-BONIFACE, 


Se charge de la rédaction de toutes espèces 
de contrats, actes de vente, hypothèques, 
testaments, etc. | 

AnGEexT À Prêren sur première hypothè- 


Après avoir appartenu successive- | que, aux taux les plus réduits. 


Il yen a de! nent aux Athéniens et aux Lacéié- 


toutes les couleurs, depuis le blanc | Honiens, Lesbos tomba sous la do- 
jusqu’au rouge écarlate et au vert mination d'Alexandre, puis sous 


foncé. Après s'être 1evètu de ses | elle des Romains. 


Lors de la divi- 


ornements les plus brillants. les|ion de l'empire romain, l'ile fl 


plus voyants, plumes, rassades et, 
s'il vous plait, s'être enroulé une 
bande de grelots autour des jambes. 
il sort de son wigwam et, suivi des 
jeux admiratenrs de tous, 1l fait son 
entrée triomphale dans le cercle 
destiné à la danse. 
le cas de le dire, nous en voyons de 
toutes les couleurs. L'un s’est peint 


partie de l'empire grec. Après la 
quatrième croisade, elle fut com- 
prise dans l'empire latin ; recon- 
uise par les Grecs de Nicée, en 


1247, elle tombait, un siècle plus | "1 


tard. au pouvoir des Gènois. Maho- 


Là, c'est bien | met ]I la leur enleva en 1462, et les 


Turcs l'ont conservée depuis. 
L'ile de Mételin forme aujour- 


un côté de la figure en jaune, l’autre | j'hui un des six districts du gouver- 


en vert, les yeux sont entourés d’un 
cercle jaune pâle, couleur cadavre, 
un trait rouge vif lui traverse le 
front ; nn autre a la tête ouvragée 
de desseins cabalistiques où se trou 
vent réunis toutes les couleurs de 
l’arc-en-ciel, pétries sur un fond 
noir. Un autre est peinturluré de 
soleils ou de lunes de diverses cou- 
leurs, chacun enfin s’est fait une 
frimousse à sa manière. Les unes 
sont horribles, les autres ne sont 
que risibles. 

Cependant les musiciens, au nom- 
bre de six ou huit, prennent place 
autour du tambour, et l’harmonie 
commence. Les musiciens chantent 


nement des îles de l’Archipel Elle 
a pour chef lieu Mételin (l’ancienne 
Mitylène) située sur la côte orientale 
et siège d’un archevêché grec. La 
population totale de l’île ne dépasse 
guère six mille habitants. 
© 


Le Directeur dn Manitoba, Mme 
Trudel et leur famille sont revenus 
la semaine dernière de leur prome- 
nade dans la province de Québec. 


M. F. Montpetit est revenu de 


le tambour n’est qu’un accompagne- | S-int Thimothée avec deux de ses 


ment. 


D'où viennent les sons qu'ils | frères qui ont l'intention de s’éta- 


font entendre ? de la gorge. de la poi- | blir à Manitoba. 


trine, du ventre, de la tête? je li- 
guore, mais ce n’es de la musi- 
que, bien sûr ; et puis, quand tous 
se lèvent et viennent exécuter leurs 
pas indescriptibles, pas dans l’exé- 
cution desquels on ne peut détermi- 
ner ce qu'ils remuent ou ne remuent 
pas, quand aux chants sacçcadés ou 
roulement fiénétique du tambour 
viennent se mêler la tintisuabulation 


Mme À. Turner est revenue de la 


province de Québec. 
M. le lieu él Prud’homme, 
de Beauharnois, é.. père de son 


grèle des grelots et des sonnettes les | POUr la province de Québec lundi 
cris gulturaux des guerriers, och ! | S0!r- 


och ! vous ne savez d'abord si vous 


légions souterraines. 


La première effervescence delde cette gille, est arrivé ici 
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Bertha Aïjkins, maintenant de l'Etat de 
New-York, un des Etats-Unis d'Amérique, 
c cause d'adultière, de désertion et de 


W. H CULVER, 
_Sollicileur du 


d'un 
le d'un remèd le et végétal 8. 
mule d’un e simple et 
la guérison rapide et permanente de la Con- 
Catharre, 
l'Asthme et toutes les affections des Pou- 
mons et de la Gorge, et qui guérit ratica- 
lement la Débilité Nerveuse et toutes les 
Maladies nerveuses, après avoir éprouvé 
Le télégraphe annonçait que les ces remarquables effets curatifs dans des 
milliers de cas, trouve que c'est son de- 
voir de le faire counaltre à ses malades. 
par le désir de soulager les souf- 
le £ e de l'humanité, j'enverrai gratis à / 
Voici un court historique de l’île en | ceux qui le désirent cette recette en Alle- Pl p« 
mand, Français ou Anglais, avec instruc- 
Les- | tions pour la préparer et l'employer. En- , . 
voyer par la poste et votre adresse, Men- " * ; 


UNE CONFÉREN 


— SUR — 
John Henry Newman 
DT Éoise Calkolique 4 

SERA FAITE PAR LE 


RÉV. JOHN CONWAY, M.A., 
de Saint-Paul, Minn. 


_ AU VICTORIA HALL, WINNIPEG, 
LUNDI SOIR, Le 28 Cou 
Sous les auspices de la société L 

“ Catholic Truth Society" 


Portes ouvertes à 7 heures p.m, 
Conférence à 8.00 heures. a. 
BILLETS - - - -- 100 
A vendre par le comité de Direction 
chez les libraires. A 16.19€ 
Ame: 


PENSION PRIVÉE, 


Pension de ière classe et 1 
garnies, chez Madame Laporte, No, 
rue Hargrave, 5me rue Sud, de l'a 
nue du Winnipeg, 

Le patronage des voyageurs français : 
respectu-usement sollicité. is sont # 
de trouver chez Madame Laporte, c 
tranquillité et une excellente cuisine, Li 
modérés. Hi 99,94 


Le Chemin de Fer 


CANADIEN PAGIRN 


Billets d’Excu 
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Voie des Grands 


Aussi, taux réduits pour un seul 


Les steamers laissent Fort-W iiliam c o 


me suit : — 3 
L'ALDERT A, tous les Maridis, 1 
L'ATHABASCA, tous les Jeudis, 
Le superbe steamer rapide LE MA 

TOBA, tous les Dimanches. E. 
La vitesse et le confort ont rendu 

route des Lacs fameuse. 


Pour aller sur les cotes du E 


Tu de SIOOD el S00 pa 


QU'AUCUNE AUTRE V 
Ligne directe pour Saint-Paul, Q 
et tous les points du Sud, 1 
Pour plus d'informations quant aux pl 
des billets s'adresser à l'agent des 
le plus voisin ou à 


W. M. McLEOD, 
Agent des billets, 

471, rue Principale Winnipeg. 
ECURIE DE LOUAGE. 


No. 45 AVENUE DU PORTAGE, No, 45 
WINNIPEG. 1 


ot 
LA 


MM. Pélissier & Frère 
curie de lounge, de pension et de 
donneront une ailention spéciales aux el 
vaux et autres animaux malades qui 
seront confiés. F 

Fiacre à toute heure du jour et ds 
nuit, Communication par téléphone; | 
pelez le No. 165. | 


Winnipeg, 2 avril, 1884. lan 
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Soumissions pour un permis de 
du bois sur les terres de la ce 
dans la province de Manitoba . 


ES SOUXMISSIONS cachetées 

sées au soussigné et LE 
cription ‘ Soumission pour limites een 
++ BB” Ouest, devant être ouverte le 28! 
tobre 1891,” seront reçues à ce 
ment jusqu'à midi, lundi, le 26 0e 
chain, pour une licence pour & 
bois sur la limite « B°" Ouest 
la Rivière Winnipeg, dans la ÿ 
Manitoba, et comprenant une su 
trente-deux milles et demi ca 


moins. ‘4 
Les règlements d'après lesquels tm 
mis sera accordé en même lemps @n 
plan montrant approximativement la 
tion de la limite en question, peuvent 

obtenus à ce département ou au 
l'Agent des Bois de la Couronne, à 


LA 


ue soumission doit être 

gnée d'un chèque accepté par une 
Û fait yable au sou 
de l'Intérieur sou le montant du 
que le soumissionnaire est prét à 
pour le permis. 

Les soumissions par télégraphe 
point prises en considéralion. 


JOHN R HAL 


0 


Departement de Le) 


tawa, ler sept. 1891 li 


SOUMISSIONS scellées, 
au soussigné et «ndossées “ 
sion r le Bureau de Poste de V d 
ver, C.A.," seront reçues à ce burest 
qu'à vendredi, le 2 octobre 1291, pour 
écution des divers travaux conting M 
l'érection d'un Bureau de Poste, 104! 
Vancouver, C.A. re 
L'on peut voir les plans et devis 218 
nistère des Travaux Publics à OUR 
au bureau de C. O. Wickenden, & ne. 
Vancouver, le et après vendredi, le" 
septembre. 
On ne prendra en considération q 
soumissions faites sur les :myçrrimés h 
et qui seront signées de la main des 
currents. 
Chaque soumission devra btre ace 
ge d'un chèque de banque accepté, { 
à cinq pour cent du montant net qui Y 5 
inscrit. Ce chèque sera confisqueé st 
judicataire refuse de signer l* contrak 
s'il ne l’exécute pas intégralement, il 
remis si la soumission n'est pas 200 
Le département ne s'engage pas à 
ter la plus basse ni aucune des soumi 


Par ordre, E. F. E. ROX, 


Ministère des Travaux Publics, 


Ottawa, ler sept. 1891. } 2 16. 


Choses et Autres 


ns 


Les dépèches annoncent que si le 
part libéral réussit aux prochaines 
elections générales, Gladstone de- 
viendra d'abord premier ministre, 


LE MANITOBA. 


fiers aujourd'hui d'appeler la | i 

. < pre-|est Mme Reilly. La 
mière de la Confédération. Ce fait |'acte de désespoir est siriboie à . 
est rendu évident par le tahlean sui- | attaqne d'aliénatién mentale 
Vant qui montre la superfici: de | 
terres cultivées en grairs dans|, —"M Duvid Joyal doit aller s'éta- 
les deux provinces, dans Ontario | Plir à Saint Pierre-Jolys, et il offre 


ui se tronve actuellement à Fest en 
ace du magasin de MM. Daoust & 
McMullan et du L-land Hotel. 


—M. Eugène Benoït à fait l'acqui- 
sition d'un magnifique moulin à 


pour 1#90, dans le Manitoba pour |°" vente sa maison et son lot de la 


uis qu'il cédera sa place à sir Wil- j 
: P 1891 : |rue Notre-Dame, Saint-Bonifice. La 


ham Hlarcourt, quand arrivera Ja 


vapeur. Ce moulin est un des plus 
beaux que nous ayions ici et surtout 
son onvrage est de première classe ; 
il serait à désmer que tous les Cana 
diens lui prêtent main-forte en lui 


discussion du Home Rule. L'âge | pre Er Manitoba | "Maison est très chaude. Il y a une 

avancé du vieux chef ne lui permet | Avoins "7 182230 090 (ie nee sèche et à l'épreuve de 

tra pas de supporter les travaux |Orgs …… .… 101,326 29,822 | 2 : À polie: 

qu'occasionnera la discussion dé | ur ” L 

celle question délicate. V6 1,312,15 | gt mr | M D … 
Plus faciles. S'adresser à M David 


A Sherbrooke, le 13 courant, un 
nommé Bouchard a été trouvé mort 
dans sa maison ; le cou portait une 
horrible blessure. La colonne ver. 
tébrale avait été tranchée. En com- 


paguie de sa femme et d'un vommé 
h « 1, le défunt avait fait de co- 
prouses hbatons, et il y aûrait eu 
quervile avec le résultat fatai ci-des- 
sus. La femme Bouchard est forte- 


meut soupçonnée et sous arrêt. 


L'ex-dictateur du Chili, Balmace- 
da, l'auteur de la revoluuonu qui 
vient de désoler cette république. 
sest suicidé dimanche à Santiago, à 
la légation de la république argen- 
tine. [La nouvelle à causé de gran- 
des réJouissances dans le pays. La 
peur de tomber au pouvoir de ses 
ennemis l'a poussé à cette détermi- 
nation suprême 


a 


accordant un encouragement libéral. 


. . | Joyal. 
se re en Anglet 
souvesn ri rs oo | —En remerciant aujourd'hui de 
litique essentiellement moderne | y! Cœur les Dames de Secours, 
a industriel a l'intention d’'intro- || Hôpital et l'Orphelinat de Baint- 
duire dans ces machines automa- | P9niface RS 
tiques qui, moyennant deux sous, |?" doux. La magnifique samme 
vous donnent tout ce que vous vou- [Rene ‘she mures 1e 
lez, des phonographes reproduisant |°°%"ant, offerie à chacuse de ces 
les discours des leaders des diffé.}'”sttutions, el plus encore le bien- 
rents partis politiques. veillant intérêt qui leur est accordé 
C'est avec M Gladsione que l'in-|7* PHôpital eu petcnier —esct 
dustriel en question aurait d’abord brwsisanes . reconnaissance. Les 
traité. Cette iunovation assurera a png péhgered. leu gr-Honeaÿ 
|rand homme d'Etat une ubiquité ployées plus spécialement à l'orga- | re a 
artificielle assurément, mais univer- | V'**10n 9 _ concert, gra des | 
|selle. Entendre pour quelques pence billets, etc., et celle qni e décoré à | ELIE CHAMBERLAND, Prop. 
june tirade éloquente du grand old salle à ses propres frais, y ont un DE PREMIÈRE CLASSE 


! 
| 
| 
battre ; la machine est de 15 chevaux 
[ 


DOCTEUR EN MÉDECINE. 
LICENCIE DES PRONINCES DE QUEBEC ET MANITOBA. 


+ 


Consuitations à toute heure. 
Tirépuoxe No. 607. la 5390 


HOTEL DE QUEBEC 


|man, Ça n'est vraiment pas cher ! 


Une série de catastrophes vient de 
se produire en Europe. Des avis 
officiels reçus de Tolède, Espagne. 
disent qu’une désastrense inonda- 


droit tout particulier. Si leur mo- 
destie ne permet pas de mentionner 
leurs noxs, qu’elles soient assurées 
du moins que leur dévouement ac- 
tif et généreux a été compris et ap- 
précié, comme aussi la libéralité du 
public qui à si largement ouvert sa 


Une révolution vient d'éclater au | tion vient de ravager cette province bourse aux pauvres malades et aux 
Mexique pour rétablir le régime|Plus de ‘deux mille personnes au- | orphelines. Puisse cet humble merci 


constitutionnel dans le pays, d'après 
la constituüon de 1357. Les révolu- 
tionnaires veulent s'emparer du pré- 
sident Diaz et l'exécuter comme 
traitre à son pays Le pays a été 
déclaré en état de siège et est sou- 
mis à la loi martiale. 


Voici des détails de la grève de 
Hull en date du 17 courant : 

La grève des ouvriers des scieries 
continue bien que le nombre des 
grévistes diminue rapidement. Les 
propriétaires des scieries n'ont rien 
fait jusqu'ici qui puisse faire croire 
que leur intention est d'accepter les 
demandes des grévistes et il ne 
semble pas probable qu'ils fassent 
quelque chose dans ce sens. 

Cet après-midi les volontaires qui 
étaient encore en faction ont été 
licenciés, parce qu'on n'appréhende 
plus aucun désordre. 

Plusieurs grévistes ont comparu 
devant le recorder Champagne, à 
Hull, pour assaut. 

Calixte Jeannotte a été déclaré 
conpable d'assaut sur le gérant 
Bowley et le su'intendant Millan 
de la compagnie E. B Eddy, et 
condamné à deux mois de prison. 

William Pain, pour avoir incité 
les grévistes à faire des actes de 
violence à éêlé écroué en attendant 
son procés Des mandats d'arresta- 
lions ont êté lancés contre L. Car- 
nère, S Laurin et A. Lauzon. 

Un membre de la raison sociale 
Robert Cox & Cie, de Liverpool, dit 
que la grève lui fait perdre $#300. 


Il est à peu près certain que M. A. 
Desjardins, député d'Hochelaga, se- 
ra appeler à succéder à l'hon. M. 
Lacoste au Sénat On ajoute que 
M. Villeneuve sera candidat pour la 
représentation aux Communes et 
que l'hon. Louis Beaubien sera can- 
didat au siège de la législature pro- 


vinciale. 

M. Michael Davitt, le patriote ir- 
landais bien connu qui à visité Île 
Canada tout récemment, est relour- 
né dans son pays, enthousiasmé 
d'un voyage qu'il à fait dans le 
Nord-Ouest canadien. ‘ Il faudrait, 
ditil, dans un jourual de Dublin 
rester un an dans ce pays pour avoir 
ur.e connaissance bien exacte de son 
imimense territoire et de l'avenir 
prodigieux dont il est susceptible. 
La contrée est assez vaste pour de- 
venir un empire et assez riche en 
terre arable et en mines pour justi- 
fier toutes les espérances que l'on a 
mises dans sa prospérité future.” 


a 


—m—— 


Aujourd'hui la province dé Mani- 
toba, sauf comme population, peut 
rivaliser avec celle d Ontario et dans 
peu d'années, elle sera bien en avant 
de la province que nous sommes 

—— 


L’assortiment est plus considcrable que par le passe et les prix encore plus bas. 


raient péri, dit-on, et les dommages 
à la propriété sont incalculables. 
Une autre dépêche datée d’Athè- 
nes rapporte que 50 personnes ont 
perdu la vie par suite d’une colli- 
sion entre un steamer Grec et u 
steamer lialien. ! 
| Puis de nouveaux renseignements 
ique nons apportent le télégraphe 
|sur les désastreuses inondations en 
Espagne sont des plus pénibles. 
| C'est le plus effroyable désastre des 
temps modernes. Des milliors de 
piastres en propriétés ont péri et des 
milliers de personnes ont êté noyées. 
Au-delà de mille cadavres ont été 
retrouvés. 


—— À a 


Chronique Locale. 


—On demande plusieurs servan- 
tes. S'adresser aux bureaux du Ka- 
niloba. 


—M. Montpetit, tailleur, est dé- 
mévagé à l’ancienne pharmacie, au 
coin de l'avenue Taché et de la rue 
Dumoulin. 


—Nous atlirons l'attention de nos 
lecteurs sur les annonces nouvelles 
de la Cie de la Baie d'Hudson. Rod- 
gers &k Cie, Bell et Richard &k Cie. 


—Le 28 couraut. an Victoria Hall, 
conférence par le R. P. Conway, de 
Saint-Paul, Minn., sous les auspices 
deta Crrhoite Truth Soctery. SUJET: 
“ Le cardinal Newman.” 


—La compagnie Norwood fait 
faire des améhorations sur ses ter- 
rains, au sud de la ville. £lle offre 
en vente des lots à des conditions 
exceptionnellement avantageuses. 


—Dans une quinzaine de jours, il 
ÿ aura une soirée musicale et litté- 
raire au bénéfice de la fanfare de 
cette ville. Un conférencier distin- 
gué y traitera un sujet qui ne peut 
manquer d'intéresser. 


$ —Ounverture de l'exposition lundi 
prochain. Que l’on n'oublie pas que 
tohtes les compagnies de chemins 
dé fer ont réduit leurs prix pour le 
transport des voyageurs et celui des 
articles et animaux destinés à l’ex- 
position. 


—M.C A. Gareau profite de l'ex- 
position industrielle pour inviter ses 
clients de la ville et de la campagne 
de venir visiter son établissement, 
dont l’assortiment est complet et 
nouveau daus toutes les lignes. Aux 

ciseaux d'or, 324, rue Principale. 
Vis à-vis l'hôtel * Northern Pacific.” 


—Hier, vers les trois heures, une 
femme s'est jetée dans la rivière 
Rouge, au pied de la rue George, à 
Winnipeg, et s'est noyée avant que 
les témoins aient pu lui porter se- 
cours. 


Toujours le 


Mois 


Le nom de la malheureuse 


| pénétrer jusqu’au cœur du Dieu de 
Charité et attirer sur tous les bien- 
faiteurs de ces établissements les 
plus précieuses faveurs du ciel. 


Chronique de la Province. 


Î 
| Oak Lake, 


19 sept—Le gibier a fait son ap- 
| parition en grand nombre au lac, 
aussi les chasseurs s’en donnent ils 
|à cœur joie. 


— Notre petite ville promet de de- 
un point important, nous 
avons à l'heure qu'il est deux éléva- 
teurs en construction, l’un par MM. 
Roblin et Armitage, de Winnipeg, 
let l’autre par MM. Leitch et Frères, 
d'ici, et de plus un magnifique hôtel 
de ville de 60x35 et un nouveau ma- 
gasin par M. White. 
On parle maintenant de macada- 
miser la rue principale et au moyen 
|du moteur à vapeur de MM Leitch 
let Frères, doter la ville de léclai- 
| rage à l'électricité. Les auteurs de 
ces améliorations owt droit à nos fé- 
licitatious. | 
Avec un bon marché au blé et les 

améliorations ci-haut, la classe agri- 
cole ainsi que la classe commerciale 
auront tout à y gagner. 


—Nous aurons mainlenant trois 
élévateurs et notre moulin à farine 
fonctionne jour et nuit depuis le 10 
pe "{"— —— 

_—Les cultivateurs sont très occu- 
pés à mettre leurs grains en meules. 
Î1 n'y a pas à déplorer de dommages 
par la gelée 1c1, les blés apportés sur 
le marché jusqu'à présent ont tous 

|été inspectes No. ! dur. Le;rende- 
ment est considérable : d'ici à 15 
| jours tous les battages seront com- 
mencés et nous conseillons forte- 
| ment à nos compatriotes de se hâter 
et de charroyer leur blé de suite car 
| les premiers prix sont toujours les 
plus hauts. Nos cultivateurs com- 
| mencent à faire leur apparition dans 
|la ville, ayant tous la figure sou- 
| riante ce qui est de bon augure pour 
ile commerce d'automne. Les ma- 
| gasins sont tous bondés de marchan- 
| dises, cet aspect donne lieu de croire 
| que le district du Lac des Chenes est 
| ua des meilleurs du Manitoba pour 
{la culture du blé, et nous invitons 
fortement nos compatriotes Cana- 
| diens de se joindre à nous et venir 
| profiter des avantages qu'offrent nos 
terres incultes attendant après la 
charrue du colon. 


—Le Pacifique Canadien a fait 
une addition au quai de débarque- 
ment à l’ouest de la gare de 240 pds 


de longueur, détruisant par là le | 


projet tant désiré par les contribu- 
ables du haut de la ville de cons- 
truire une traverse du chemin de 
fer à cet endroit et de fermer celle 


| Salles à diner et chambres à coucher 
bien tenues. Liqueurs choisies. Bonnes 


écuries. la 71189. 


CHEMIN DE FER 


—— BU ——— 


NORTHERN :-: PACIFIC 
La Roue aps paire ele 


| POUR TOUS LES POINFS A 
| L'EST, AU SUD ET À L'OUEST. 


Convoi quotidien de Winmpeg avec 
Char Palais, Char Dortoir, Char 
Refectoir Elegant, et Ex- 
cellentes Voitures de 
Premiere Classe. 


La ligne de Chars Réfectoires, la meil- 
leure route pour tous les points et mène le 
voyageur à travers un pays intéres-ant, se 
raccordant à heure fixe avec les autres 
lignes et lui procurant l’avantage de visiter 
les célèbres villes de Minneapohs, SL Paul 
et Chicago. Les malles et colis sont con- 
signés pour tous les endroits à l'Est, sans 
embarras et sans retard. Pas d'examen 
des douaniers à sub:r. 


BILLETS DE TRAVERSÉE 
POUR L'OCÉAN 


Et Cabines pour aller et revenir d'Angle- 

terre et de tous les pays européens. Les 

meilleures lignes de navires transatlan- 
ee tiques sont représentées. 


Désirez-vous aller quelque part au Mon- 
tana, dans Washington, l’Orégon ou la 
Colombie Anglaise, nous vous invitons 
d’une manière spéciale d’essaver notre 
ligne, qui peut indubitablement faire pour 
sous mieux qu'aucune autre. C'est la 
seule ligne directe par voie ferrée condui- 
sant au Territoire de Washington. 


LA ROUTE FAVORITE DES TOURISTES CALIFORMIENS 


Pour plus amples informations concer- 
nant les taux, etc , adressez-vous person- 
nellement ou par écrit à l'agent de billets 
le plus rapproché, à tout agent voyageur 
de la compagnie, ou à 

H. SWINFORD, - 
Agent Général C. F. N. P., Winnipeg. 
CHAS. S. FEE, 
Agent Général des voyageurs et des billets, 
C. F. N. P., St. Paul. 
jno. 29.91 


EMULSION 


So that the most stomach 
can take it. es « FLESH4 
PRODUCER- gain rap- 


SCOTTS EMULSION fs ack 
mitngs Lo be tbe FINEST and BEST prevurasicn 


CONSUMPTION, SCROFULA, 
GENERAL DEBILITY, 
WASTINO DISEASES of CHILDREN 

and CHRONIC COUCHS. 
Sold by all Drugyists. . 60c. and $1.00. 


De Winnipeg, 


EXPOSITION + INDUSTRIELLE 


DU 28 SEPTEMBRE AU 2 OCTOBRE. 


Les visiteurs qui viendront à l'exposition ne devront pas manquer de visiter les magasins 


——— DE LA 


CIE de la BAIE D'HUDSON 


Cet établissement considérable à trois étages, est intéressant à visiter surtout à cette € 
l’année, où le renouvellement complet de nos assortiments dans les lignes suivantes a été 


150-184 RUE PRINCIPALE. 


avec la plus scrupuleuse attention :— 


NOUVEAUTES, MODES, MANTEAUX, FOURRURES 


Lingerie pour Dames et Messieurs, Hardes, Tapis, Rideaux, 


Lingerie, etc., Chaussures, Plaqués, 


ue de 
ectué 


EPICERIES, PROVISIONS, VINS, SPIRITUEUX, LIQUEURS, 


N.B.—Le département des Modes est sous la direction d'une Dame qui est à l'em 
depuis quelques années ; les articles qui sortent des ateliers sont irréprochables sous 


F'abacs. 
l 


Cigares, Cigarettes, 


goût et du fini. . 


Une spécialité dans les vêtements de commande 


goûts et garantis. Une grande variété dans toutes les lignes. 


jlj 31.12 


pi de la Cie 


rapport du 


ur Messieurs.— Vêtements dans les derniers 


VISITEURS DE L'EXPOSITION 


\ DE WINNIPÉG. 


Ÿ 


\ 


_ Pour vos achats d'hiver, en fait de nouveau- 
tés et de lingerie pour Messieurs venez nous 
faire une visite. 

Nous avons des marchandises pour satisfaire 
tous les goûts. 
Avantages spéciaux dans les lignes suivantes : 


COUVERTES, FLANELLES, CHALES, 


CASQUES EN FOURRURES, 


Pardessus, Pantalons, Gants et Mitaines, Etc, Eic. 


WM. BELL, 


VIS-A-VIS LE N. P. HOTEL, 
” Rue Principale. 


nent | 


10: 


Meilleur March 


ee ns 


NOUVELLES IMPORTATIONS DE PRINTEMPS ET D'ETE. 


Demandez 


Nos Etoffes à Robe de 10 ets à 25 cts. 
Demandez nos 

Demandez nos Cotons Carreautés de 6} cts à 15 cts. 
Demandez nos Cotons Jaunes de 4 cts 
Demandez nos Cotons double largeur de 25 cts à 30 cts. 
| Demandez nos Indiennes Cretonnes de 


LA 


Demandez nos Tweeds tout laine de 50 cts en montant. 


nn nirimimepiatenitlhrertnennne 
Hardes-Faites. 
Demandez nos Habillements de 85.00 à 812.00. 


Demandez nos Habillements po 
Demandez nos Pantalons 


Demandez 


s100 Departement de Chaussures a l'Enseiane de la BOTTE D'OR. 


de $1.50 à 86.09. 


Indiennes de 5 ets à 15 cts. 


124 cts à 20 cts. 


ur enfants de $1.75 à $4.00. 


Chapeaux ! 


:0: 


Chape..ux durs de 50 cts à $3.00. 


à 15 cts. 


Chapeaux mous de 50 cts à $5.09. 
L Chapeaux de paille de 1C cts 


Bottines en veau pour dames, $2.00 à $2.50. 


nos Pardessus de printemps de $9 à $12. 


Souliers fins, $1.00 à $2.50. 


Souliers fins pour hommes, $1 


Chapeaux ! 


Bottines en kid pour dames, $2.25 à $4.00. 


Chaussures ! Chaussures! Chaussures ! 


Ce département, le plus complet de la province, comprend audelà 
de 200 différentes sortes de Chaussures venant directement des 
meilleures manufactures. Les prix sont les plus bas du marché. 


À S1.50: 


25 à $4.00. 


Congress ! Congress ! 


Congress pour hommes, 82.50 à 83.50. 
Bottines pour hommes, $1.25 à $4.00. 
Bottés de printemps, 82.00 à 85.550. 


Toujours en main. 


VALISES, SACS DE VOŸAGE, 
CAPOTS EN CAOUTCHOUC, 


CUIR ROUGE, JAUNE, PEAUX DE VEAU ET DE MOUTON, 4: 


PARAPLUIES, Ero. Eh. 


&æ UN SEUL PRIX. Æg ‘ | 


F. E. VERGE, St. Boniface.  ! 


% 
| L 
” 


Bottes Canadiennes semellées, 82.00 à 84.00. r 


| : _— | LE MANITOBA. 
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+ a Une Chevelure à 
Exubérante ne peut être conservée qu’en Rue Dumoulin. it É A 
LES FLEURS D'APPARTEMENTS | entretenant le cuir chevelu propre, frais Municipalité Rurale de Taché ‘1 
{ . et libre de toute teigne, Le ap STOCK COMPLET DE —— | lité le de 
dans une bonne condition de santé. srecz 0 - | En vertu d'un mandat émäné par le Préfet de la Municipalité Rurale Taché, L se L 
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‘ À * , ; ‘Ayer. ‘ Elle arrêta la chute,” écrit-il; nou | ‘ a —— : ; 
| ce mois que doit se faire l'empo-| SAT ele urprioes ft que mes a EURE vs 3 CPS A pe pa sidérablement d'argent en achetant à cet établissement. k 
à tage des fleurs d'appartements : | cpeveux b ancs Ego = le cuir F : x qu E} of SEE... 21 | ù 4 
Ê n sration, n'employez chevelu) devinrent de la même nuance Dre J. H. O. LAMBERT, 47 |SÈX & Sj of NE}... 9! 91! 4 40} 31 15 un #0 
; pour Lo : t te ope ra n: F y h brune qu ils avaient quand ji étais dans Médecin de l'Hô tal de Saint-Boaifacs. NF}. | 3 | j N ouveautés Hardes Chaussures Moca 11 
que des pots de terre cuite, pla ma vingt-cinquième année. Toisphone No. 401 191 W3 of NW. > | +9 | 4 | 240! 36 05 , , = , n 
; 1) s - u _ - M . se ] 1] 
Wei. TT prie de bel é . Dix Ans Plus Jeune. N.B.—Tous les marchands de la cam- 541 Xi A Rosie “| ?[Vs | 4 | 230) 64 35 Malles et Valises. 
k s j see, aes pe g iés de visiter l’établissement. % rar en à, 
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mue. À cette époque, c'est un 
excellent remède. Une cueil- 
lerée à thé de soufre deux fois 
la semaine est suffisant pour 
douze poules ; il faut le donner 
pendant un temps sec. Sion le 
donne en plus ner quantité 
et plus souvent, il peut occasion- 
ner des rhumatismes aux vo- 


{Les machines à vapeur une spécialité.) 


TOUT QUVRAGE EST GARANTI 
PRIX MODÉRÉS. 
S'adresser aux bureaux de la Cie : 


BARS WIRE WORKS CO, 


Portes, Lattes, Bardeaux, Papier Feutre et Papier 
Goudronné, et matériaux de construc- 
tion généralement. 


PRIX OBTENUS SUR DEMANDE A CET EFFET. 


Bureau Prin cipal et Cour : 


Vis-a-vis la Gare des Voyageurs du C. P. R., 


(Porte voisine de MM. Richard & ch 


HARSAIS ET SELLES DE TOUTES DESCRIPTIONS. 


Gros Harnais pour la Ferme, de $18.00 et plus. 
et plus. Bourr po re 


a 


Harnais de Buggy, de 81008. 
ure de Coton pour dedans de Collier, à $1.25 la paire. 
Bourrures de Collier, de 82.00 et plus. 


BRIDES, GUIDES, LICOUX, SANGLES POUR COUVERTES, SNAPS, ETS 
BROSSES, FOUETS, ETC., AUX PLUS BAS PRIX. 


| | | Toute commande sera exéculée avec promptitude et exactitude. k 
lailles. Il ne faut jamais donner 47 Rue Lombard, Winnipeg. Le E. L. Joyal importe directement de Montréal, ce qui lui permet de vendre & n 
à de soufre aux poulets. 6m.27.9.88. A WINNIPEG. soie 0 k 
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dant dix heures dans cette solu- 
tion, retirez ensuite et faites-les 
sécher complètement. Vos pom- 
mes de terre auront perdu alors 


HOTEL BEAUREGARD 


Coin des avenues Taché et Pro- 
vencher, Saint- Boniface, 


WHITEMOUTH et la GARE DU CHE- 
MIN DE FER, douze fois par semaine, 
distance supputée, } de mille. 

Des avis imprimés contenant plus am- 
ples informations relalivement à ces con- 


LE PAIN-KILLER. 


Il a un effet magique sur le Cho- 


du Pays et les Douleurs des 


Intestins. 


Nos. 315 et 317 


Coin des rues Principale et Notre-Dame 
Est, Winnipeg. 


—— ET — 


EMBEAUMEURS. 


CA . . U i 
- . Manitoba. trats et des formules en blanc sont à la BRULURES,ME Ce qu’il y à de mieux et de meilleur drames mood 
toute leur vertu germinatrice, et disqosition de publie eux bureeux sa à ad un 
partant, ne poussant plus de ger- Avantageusement situé à l'entrée du | poste ci-dessus et à ce bureau. ; ç 2 


mes et de tiges, elles pourront se 


pont Saint-Boniface. 


W. W. McLEOD. 


SATISFACTION :: GARANTIE. 


Telephone No. 414, « 
: . Saile de billard, piano, etc., Liqueurs et . Inspecteur des Postes. ERVENTE PARTOUT A25C.LA BOUTEILLZ. * 
Gun, ner ot bonnes pendant] À Gen dre que | rs de ont Pos mme. [ess M, HUGHES & CO. * 


